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DE CONSTANTINOPLE À TIFLIS





L’église est bâtie en gros blocs de grès jaunâtre ; l’intérieur,
tout couvert de fresques, est fort intéressant. L’abside est ornée
d’une grande mosaïque, don de l’empereur Alexis I Comnène.
Quant aux peintures, sans essayer d’en déterminer l’âge, il me
semble que l’on peut établir deux périodes principales, ou, si l’on
veut, distinguer les peintures elles-mêmes et leurs retouches. Les
premières sont de style byzantin ; quant aux retouches (?) ou
peintures postérieures, elles ont une analogie frappante avec les
premières œuvres de la Renaissance italienne. Étant donnée la
prépondérance exercée sur tout le littoral de la mer Noire par
les Génois jusqu’à la chute de l’Empire grec, une influence artistique italienne, si incroyable au premier abord, se concevrait très
aisément. Quelques fresques évidemment beaucoup plus modernes,
sont franchement horribles. L’ensemble des sujets retrace, avec un
mélange de données apocryphes, l’histoire de saint Joachim et
de sainte Anne, celle de la sainte Famille, et enfin celle de la
Passion et de la Résurrection du Sauveur. Les espaces plus
restreints sont consacrés à la représentation de saints ; une
grande fresque du transept de gauche représente David II et sa
famille.

Le trésor de Ghélath contient la couronne des rois d’Iméreth,
plusieurs tiares de métropolitains et des « omophoria » ; toutes ces
pièces sont couvertes de perles, la couronne royale est en soie
et ornée de sujets sur émail. Le trésor contient aussi quelques
beaux manuscrits, dont un évangiliaire grec du xe siècle, et des
manuscrits du règne de Bagrat IV (1028–1072).

L’une des petites chapelles, de forme rectangulaire, renferme
le tombeau de David le Réparateur. La chapelle a été postérieurement coupée en deux par un mur destiné à renforcer la
coupole ; les portes de Gandja Elisavetpol  sont appuyées contre
ce mur[1]. Une simple dalle couverte d’inscriptions à demi effacées
indique la tombe du roi.


	↑ Ces portes sont communément données pour portes de Derbend
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